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Alexandre Pigeard fait partie des victimes de l'attentat de Londres, samedi. - Crédit crédit photo : Capture écran
Doyoubuzz.

Normandie. Alexandre Pigeard est décédé samedi soir, dans l'attentat terroriste à Londres. Il

avait grandi près de Caen.

« Alexandre, c'est le pote que tout le monde aimerait avoir dans sa bande... » A l'annonce

de son décès à Londres, dans des conditions atroces, les amis caennais d'Alexandre Pigeard

sont sonnés. « Il était d'humeur égale, généreux, c'était comme un grand frère fédérateur. »

Aîné d'une famille recomposée, Alexandre a passé son enfance sur la Côte de Nacre, où sa

mère vit toujours.

Lors de la cérémonie du D-Day, lundi  à Colleville-Montgomery (Calvados),  le maire a rendu

hommage à cet enfant de la commune. Le maire de Caen, Joël Bruneau, en a fait de même sur

Twitter.

Alexandre Pigeard a effectué sa scolarité à Hérouville, au collège-lycée expérimental, en filière

littéraire. Après deux ans dans une école d'art graphique, il avait intégré la scène électro et le

monde de la restauration caennaise. Serveur dans l'un des restaurants du port depuis 2013, il

était également un DJ régulier aux platines de l'Icône, la boîte techno/électro de Caen.

Sous son nom, Pigeard, il faisait partie d'un label, le Club 808, composé de huit DJ très actifs sur

la place de Caen, tels Madame, Baadman, Raito. « Les équipements du Cargö ont catalysé

leurs  énergies,  ils  se  sont  structurés  et  ont  contribué à  faire  de  la  scène électro  un

mouvement foisonnant à Caen », indique Mathieu Douet, président d'ArtsAttack, qui gère la

salle et le festival Nördik Impakt.

Parti  depuis  six  mois  à Londres,  le  jeune homme de 27 ans travaillait  au Boro Bistro.  «  Il

envisageait d'ouvrir un bar avec un autre Caennais, à Rennes ou à Nantes. »  Alexandre

avait prévu de revenir d'ici une dizaine de jours pour lancer ce projet.

Nathalie LECORNU-BAERT.


